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RES ï Réseau Environnement Santé 
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Didier MOULY, Maire de la ville de Narbonne 

Ouvre la séance en précisant que ce colloque constitue une rencontre professionnelle ouverte 
au grand public.  

Lôorganisation de cet ®v®nement par la ville de Narbonne confirme son implication dans la 
prévention auprès de chacun de ses administrés, mais aussi dans son engagement dans la santé. 

Cet engagement est mat®rialis® tout au long de lôann®e par de nombreuses actions.  

Ainsi, le marché BIO est aujourdôhui agr®ment® dôun projet de jardins BIO de 14 hectares 
offrant un lien direct entre producteurs et consommateurs. 

Narbonne a aussi mis en place le projet Sport sur ordonnance, en concours avec lôensemble 
du monde médical et sportif. Ainsi, à travers une plateforme, chacun peut sôinitier au sport et 
trouver au sein du tissu associatif de la ville, la structure qui correspond à ses prescriptions. 

Enfin, si la réalisation de la Maison de la Prévention et de la Santé a nécessité cinq ans de 
travail, elle sôav¯re °tre une v®ritable r®ussite puisquôelle ne d®semplit pas. 

Dôautres actions sont port®es par les acteurs du monde médical, en coopération avec le monde 
social, mais aussi par les nombreuses associations de prévention.  

 Un autre engagement de la ville porte sur lôexclusion de lôutilisation de tous produits 
phytosanitaires. Dans cette optique, la Ville tient à la disposition de tous deux plateformes de 
lavage du mat®riel et outils de lôagriculture pour que les produits utilisés soient traités et non 
r®pandus dans la nature. Lôaction Zéro phyto est aussi déployée dans les écoles et les associations 
pour quô¨ travers lô®ducation, les nouvelles g®n®rations comprennent lôimportance de 
lôEnvironnement.  

Chacune de ses actions destinées à lutter contre les difficultés de santé des administrés est 
en lien direct avec le problème des perturbateurs endocriniens qui sera abordé tout au long de la 
journée. 

Salue le Dr COURRÈGES grâce à qui la Mairie mène une réelle politique de santé en continuité 
de la préc®dente et ce, pour pr®parer lôavenir. 

Affirme que les rencontres organisées ce jour constituent un complément appréciable aux 
différentes actions menées.  

La ville de Narbonne poursuivra sa lutte en faveur de lôEnvironnement et des habitants. 

Regrette que les grands sujets en la matière et leurs risques doivent être traités sans disposer 
de la transparence nécessaire à la mise en place de la protection suffisante. 

Invite les intervenants présents à signer la charte de bonnes pratiques visant à confirmer la 
volonté de la Ville à réduire les perturbateurs endocriniens. 

 

Jean-Pierre COURRÈGES, Médecin et Conseiller municipal délégué aux Maisons de la 
Santé de la ville de Narbonne 

 

Présente Le défi des perturbateurs endocriniens. 

La publication princeps date de 1 970. Il y ®tait d®crit sept cas dôad®nocarcinome du vagin qui 
avaient la particularité de survenir chez des jeunes filles de 14 à 22 ans. 

Lôann®e suivante, dans une autre publication, le lien ®tait fait entre cet ad®nocarcinome et la 
possibilité, chez la m¯re des jeunes filles malades, dôavoir pris du distilbène pendant la grossesse.  

Côest ainsi la premi¯re fois quôest apparue la notion de perturbateur endocrinien avec une 
transmission mère-fille. 
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Narbonne, le 13 juin 2019 

Les perturbateurs endocriniens sont des substances chimiques, naturelles ou non, qui 
interf¯rent avec un syst¯me endocrinien, g®n®rant ainsi des effets d®l®t¯res sur lôorganisme ou 
sur ses descendants. 

Les familles de perturbateurs sont nombreuses et un certain nombre interviennent dans la vie 
quotidienne, ce qui pose un véritable problème de santé publique. 

Une étude chez la femme enceinte prouve que la totalité des sujets étudiés présentait des 
niveaux quantifiables notamment de : 

¶ dioxine ; 

¶ furane ; 

¶ PCB ; 

¶ perfluorés ; 

¶ phtalates. 

De la même manière, la presse grand public fait état de la présence de nombreux composés 
indésirables dans les cheveux des enfants. 

Les caractéristiques de ces composés sont les suivants : 

¶ des molécules nombreuses et variées ; 

¶ le caractère ubiquitaire ; 

¶ le transport multiple ; 

¶ les effets cocktails ; 

¶ lôindividu pr®sente des p®riodes de vuln®rabilit® particuli¯res. 

Ces perturbateurs endocriniens constituent de véritables défis :  

¶ scientifiques ; 

¶ organisationnel ; 

¶ prévisionnel ; 

¶ financier ; 

¶ politique. 

 
Propose un certain nombre dôactions susceptibles dô°tre men®es au niveau dôun territoire de 

santé comme Narbonne. 

Narbonne dispose de feuilles de route, comme le contrat local de santé. Il définit une approche 
globale de sant® avec lôensemble des secteurs.  

Ainsi, la thématique du contrat local de santé signé en janvier prévoit de : 

¶ favoriser les environnements propices ; 

¶ promouvoir une offre alimentaire locale de qualité ; 

¶ promouvoir lôappropriation par le grand public. 
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La charte Narbonne, ville active du plan national Nutrition-Santé constitue une deuxième feuille 
de route. Ce plan a connu des améliorations notables. Ainsi, il préconise : 

¶ le fait maison ; 

¶ de bien lire les étiquettes ; 

¶ dô®liminer les additifs ; 

¶ dô®liminer les produits ultra-transformés ; 

¶ de privilégier les aliments de saison ; 

¶ de privilégier les aliments produits localement ; 

¶ de privilégier les aliments et produits BIO. 

En 2014, Narbonne est devenue lôune des 90 villes Santé OMS. Cela permet à ces villes de 
disposer dôune vision transversale des probl®matiques et cela constitue la troisième feuille de 
route. 

Pour ce faire, les outils à disposition sont : 

¶ le service Santé de la ville ; 

¶ les ateliers Santé ville ; 

¶ la Maison Prévention Santé, ouverte depuis février. 

Les objectifs de cette Maison Prévention Santé sont de : 

¶ constituer un point dôaccueil et dôinformation ; 

¶ offrir de la documentation et des expositions ; 

¶ accueillir des conférences et des ateliers ; 

¶ abriter des bureaux pour les permanences des associations. 

Enfin, la ville de Narbonne sôest aussi positionn®e sur une charte dôengagements visant à 
réduire les perturbateurs endocriniens et leurs risques. 
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RES ï Réseau Environnement Santé 

Narbonne, le 13 juin 2019 

André CICOLELLA, Chimiste, toxicologue et Président du Réseau Environnement Santé 

Remercie la ville de Narbonne pour son accueil et présente le Réseau Environnement Santé. 

Cr®® en 2009, le r®seau vise ¨ placer la sant® environnementale au cîur des  politiques 
publiques et donc dôagir sur les causes des maladies. 

Le syst¯me de sant® sôest d®velopp® sur le mod¯le biom®dical. Il a ainsi permis de r®aliser 
des progrès considérables en matière de soins. Toutefois, le volet préventif a été oublié. 

Aujourdôhui, les maladies chroniques sont devenues dominantes et il est donc primordial dôagir 
en amont. 

La première action menée par le réseau Environnement Santé, en 2009, concernait les 
biberons au bisph®nol A. Côest une collectivit® locale, en lôoccurrence Paris, qui a la premi¯re r®agi 
en retirant ces biberons de ses crèches, action qui sera suivie très vite par de nombreuses autres 
villes. Ensuite, les sénateurs et les députés voteront une loi dôinterdiction, qui conduira lôUnion 
Européenne à les interdire quelques mois plus tard. 

Sénateurs et députés ont donc été sensibles à la protection des nourrissons, mais nous les 
avons ensuite sensibilis®s ¨ la protection des fîtus puisque côest bien au cours du stade fîtal 
que lôexposition aux perturbateurs endocriniens occasionne les cons®quences les plus lourdes. 
Nous avons alors obtenu un vote unanime, prouvant que cette question pouvait transcender les 
clivages politiques. 

En 2012, nous avons demandé que la question des perturbateurs endocriniens ne soit pas 
trait®e substance par substance. Côest ainsi quôen 2014, la strat®gie nationale sur les perturbateurs 
endocriniens est sortie. 

Son objectif est de r®duire lôexposition de la population. Ainsi, cet objectif traduit la particularité 
des perturbateurs endocriniens, le fait quôil nôexiste aucun seuil dôexposition en dessous duquel la 
population serait préservée de tout effet nocif. 

Depuis, les colloques sur les perturbateurs endocriniens ont été développés sur les territoires 
en fonction des réalités régionales. 

Côest pourquoi le colloque tenu ¨ Toulouse en juin dernier avait comme titre ç Y aura-t-il encore 
des petits Occitans en 2040 ? » pour mettre un focus sur la situation particulière de Midi-Pyrénées, 
région la plus touchée par la baisse de la qualité du sperme en France. Le problème est mondial 
et le nombre de spermatozoïdes a diminué en moyenne dans le monde de 50 % depuis 50 ans, 
ce qui se traduit par une infertilité croissante. 

De plus, les perturbateurs endocriniens sont ®galement au cîur du probl¯me des pubert®s 
précoces, la région Midi-Pyrénées étant la aussi la plus touchée. 

La deuxième phase de la Stratégie Nationale Perturbateurs Endocriniens a été actée au début 
de lôann®e et lôobjectif de prot®ger la population a ®t® r®affirm®, sans faire r®f®rence ¨ des seuils 
dôexposition. 

50 actions ont ainsi ®t® d®finies, la limite ®tant que les financements nôont pas ®t® clairement 
précisés. Toutefois, les Contrats locaux de Santé permettent dôint®grer cet objectif de r®duction 
dôexposition des populations. 

Dans ce cadre, une liste des perturbateurs endocriniens sera ®tablie par lôANSES en 2021. La 
Charte propos®e a pour objectif de mettre en îuvre cette SNPE. Elle vise non seulement ¨ la 
protection de la sant® humaine, mais aussi ¨ celle de la sant® de lôEcosyst¯me. 

Dôici l¨, la strat®gie propos®e consiste ¨ faire en sorte que les collectivit®s locales  sôapproprient 
la problématique des perturbateurs endocriniens pour être prêtes à agir en 2021, au moment de 
la publication de la liste ANSES. 

En région, un mouvement est apparu autour de cette charte permettant de mobiliser la 
population, puisque pr¯s de 200 communes, 3 r®gions et 2 Conseils D®partementaux lôont sign®e. 
Le colloque du jour sôinscrit dans cette dynamique et dans la suite du  colloque de Toulouse.  
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Enjeux des perturbateurs endocriniens 
Charles SULTAN 
Professeur en Endocrinologie pédiatrique 
 

Félicite la ville de Narbonne pour son réel engagement dans la protection de lôenvironnement 
qui t®moigne dôune v®ritable volont® de prise en compte de la pollution environnementale dont 
dôautres agglom®rations plus importantes devraient sôinspirer. 

Se f®licite de lôannonce du Premier Ministre, la veille au soir, affirmant sa volont® dôinscrire 
lô®cologie dans sa politique de sant® comme lôune des priorit®s essentielles. Cette annonce 
intervient en effet dans un contexte au sein duquel les acteurs de la sant® ®prouvent dôimportantes 
difficultés, lors des réunions officielles, à faire passer le message de protection de lôenvironnement. 

Exprime toutefois ses doutes quant au fait que toute sa volonté sera mise au service de cette 
annonce. 

En effet, depuis de nombreuses années, les acteurs mobilisés en faveur de la Santé assistent 
à un véritable d®ni de lôampleur de la crise sanitaire li®e aux perturbateurs endocriniens. Ils 
®voquent m°me un crime contre lôavenir qui constitue même une question de survie. 

Un récent rapport de la NASA prévoit ainsi la disparition de lôHumanit® dôici un si¯cle. 

La pollution environnementale sôinscrit dans un cataclysme international intégrant la 
déforestation, la surexploitation des ressources, la réduction des espaces de vie, le réchauffement 
climatique et la pollution des sols. Tous ces facteurs contribuent à un effondrement incontestable 
de la biodiversité, dénoncé en vain depuis près de 15 ans. 

Affirme que les perturbateurs endocriniens sont responsables dôun scandale sanitaire. 

En effet, le spectre dôexpression des maladies de lôEnvironnement ne cesse de sô®largir. 

Depuis 20 ans, il est apparu quôaucun organe nôest ®pargn® par la pollution environnementale. 
On est ainsi passé des altérations de la reproduction aux maladies métaboliques. Ces dernières 
présentent une relation directe avec une contamination postnatale et m°me fîtale. 
































































